
Je m’appelle

                                                                                     .

Je fais partie du peuple de Dieu.
 Dieu m’appelle à venir l’adorer 

avec les autres membres 
de son peuple.
Quel privilège!

Ce document a été préparé par Lucie Bédard et Claire Bédard en 1995, et révisé en 2002.



“On travaillera six jours;
mais le septième jour est le sabbat, le jour férié: 

il y aura une sainte convocation.
Vous ne ferez aucun ouvrage:  
C’est le sabbat de l’Éternel,
partout où vous habiterez.”

(Lévitique 23:3)
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ALLÉGORIE

L’INCROYABLE ROYAUME DU BON ROI PERLOR

Il était une fois un roi qui régnait sur un royaume magnifique.  Son nom était Perlor.  Il 
construisait son royaume avec beaucoup d’amour et de soins.  C’était une construction bien 
particulière, bien spéciale, parce que ce bon roi utilisait uniquement des matériaux de 
grande valeur:  tout était fait avec des perles, des diamants, de l’or pur et des pierres 
précieuses.  Essayez d’imaginer un peu à quel point son château était magnifique!  Il 
travailla très fort, puis quand il eut terminé, il admira son oeuvre; sa joie débordait et il 
rayonnait de contentement.

Perlor était un roi au grand coeur qui aimait profondément ses sujets.  Il envoya donc 
ses messagers partout dans son royaume pour inviter les gens à une grande fête dans la 
plus belle salle de réception du château.

On aurait cru que les gens répondraient à son invitation avec empressement, qu’ils 
auraient tous dit oui immédiatement.  Eh bien, ce n’est pas du tout ce qui s’est passé.  C’est 
difficile de comprendre pourquoi, mais seulement une partie des gens ont accepté 
l’invitation.  Pour vous donner un exemple, voyons ce qui est arrivé sur la rue Duchamp 
dans le village de Branmeau.  Il y avait sept familles qui habitaient sur cette rue:  les 
Marceau, les Témon, les Brocart, les Lupin, les Jumais, les Cantel et les Rancoux.  La vie 
était plutôt tranquille dans ce quartier, alors quand les messagers du roi sont arrivés ce jour-
là, ça a créé tout un émoi!  

Les Marceau et les Lupin ont répondu avec beaucoup de joie et de reconnaissance 
à l’invitation du roi Perlor et ils sont immédiatement partis pour le château.  Ils n’en revenaient 
pas de la bonté de leur roi.  Comme ils étaient privilégiés de faire partie de son royaume!  
Les Brocart ont aussi décidé d’y aller parce qu’il faut bien faire ce que le roi demande, mais 
ça ne leur tentait pas vraiment et ils ont traîné les pieds tout le long du chemin.  Ils 
marmonnaient et se disaient en eux-mêmes qu’ils auraient eu bien d’autres choses à faire.  
Quant aux Cantel, ils ont répondu oui à l’invitation parce qu’ils se disaient:  “Mais qu’est-ce 
que les autres vont penser si nous n’y allons pas?”  Ils marchaient avec un beau sourire aux 
lèvres, mais leur coeur n’y était pas.  Les Rancoux et les Témon, eux, ont décidé qu’ils 
avaient mieux à faire à la maison et n’ont pas voulu se déranger pour le roi.  Enfin, les 
Jumais se sont fâchés.  Ils étaient très en colère et ils ont dit aux messagers:  “Si ce roi 
pense qu’il va encore nous dire quoi faire, il se trompe.  Qu’il la garde pour lui sa fête, nous 
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ne voulons pas de roi, nous voulons faire ce que nous décidons et c’est tout.”

Lorsque leur travail fut terminé, les messagers sont retournés au château rejoindre les 
gens venus à la fête.  Enfin, les trompettes ont commencé à sonner et le roi a fait son 
entrée dans la salle.  Ses yeux brillaient de joie:  “Je suis si content de vous voir!  Ça me 
fait vraiment plaisir que vous ayez répondu à mon invitation.  Regardez ce que j’ai préparé 
pour vous.”  Et les serviteurs levèrent un rideau derrière lequel s’élevait une montagne de 
perles.  Il ordonna qu’une perle soit distribuée à chaque personne présente.  Quelle 
surprise!  Personne ne s’attendait à une telle générosité.  Tout ébahis, les Marceau, les 
Lupin, les Brocart, les Cantel ainsi que tous ceux et celles qui étaient présents prirent les 
perles et les rangèrent précieusement dans leurs poches.

Puis le roi s’adressa à eux.  Il leur parla longuement de son royaume, de la façon 
dont il l’avait bâti, comment il désirait partager ses richesses, comment tous pourraient 
participer à son oeuvre.  Les Brocart et les Cantel écoutaient d’une oreille distraite, ennuyés 
par tous ces discours et absorbés par les soucis qui les attendaient à la maison.  Les 
Marceau et les Lupin écoutaient attentivement, et plus ils écoutaient — oh, surprise! — plus 
le nombre de perles dans leurs poches augmentait.  Quand la fête fut terminée, le roi invita 
ses sujets à revenir chaque semaine pour continuer à célébrer ensemble.  Plusieurs, 
comme les Marceau et les Lupin, le remercièrent chaleureusement avec beaucoup de joie 
et... le nombre de perles dans leurs poches continua d’augmenter!  Jamais ils n’avaient 
entendu parler d’un roi aussi merveilleux, prêt à partager son trésor avec ses sujets!

Les gens se dépêchèrent de retourner chez eux pour contempler et admirer leurs 
perles.  Chacun se demandait ce qu’il allait en faire.  Sur la rue Duchamp, les Brocart et les 
Cantel ont décidé de vite les cacher avec précaution et ont ensuite repris leurs occupations.  
De leur côté, les Marceau et les Lupin ont plutôt commencé à les frotter et à les faire briller.  
Ils ont commencé à réfléchir à ce que le roi avait dit.  Ils ont décidé d’écouter les conseils du 
roi et de suivre ses instructions.  Devinez ce qui s’est alors passé...  Eh oui!  À leur grand 
étonnement, d’autres perles se sont encore ajoutées à leur trésor.  Ils n’en revenaient pas!  
Incroyable!  Mais qu’est-ce qui se passait donc?  Ils ne purent s’empêcher de commencer 
à parler de ce si grand roi et de son trésor aux visiteurs, aux voisins, à ceux qu’ils 
rencontraient.  Et leur trésor a continué de s’accroître.  Ils sont retournés joyeusement et 
régulièrement voir le roi et ils sont devenus de plus en plus riches.  Le roi leur a enseigné à 
partager leurs richesses avec les autres tout comme il le faisait lui-même.  Ils étaient 
rayonnants de joie.
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Après quelque temps, les Brocart et les Cantel, qui avaient caché leur trésor, se 
sont aperçu que leur trésor diminuait.  Chaque fois qu’ils allaient au château, ils ramenaient 
quelques perles, mais ils avaient beau les cacher avec précaution, le nombre de perles 
diminuait au cours de la semaine.  Les Brocart n’y comprenaient rien, mais les Cantel ont 
alors commencé à écouter le roi avec attention et — surprise pour eux également — ils ont 
vu leur trésor commencer à grandir.  Après quelque temps, ils se sont rendu compte qu’ils 
avaient même de la joie à aller rencontrer le roi et — comme on pouvait s’y attendre — eux 
aussi ont vu leur trésor continué à s’accroître, comme celui des Marceau et des Lupin.  Ils 
avaient commencé à comprendre...

* * * * * * * * * * * * *

Avez-vous aimé cette histoire?  À quoi vous fait-elle penser?  Nous vous l’avons 
racontée pour vous aider à comprendre ce que Dieu fait pour nous et ce qu’il attend de 
nous par rapport au culte.  Nous y reviendrons de temps en temps.  Partons maintenant 
ensemble à la recherche du trésor que Dieu nous offre!
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Pourquoi le culte?

Commençons par une petite définition.  Savez-vous ce que le mot “culte” signifie?  
Il signifie “rendre publiquement un hommage à Dieu”.  On emploie parfois le mot 
“célébration” à la place du mot culte.

Pourquoi venons-nous au culte?  Nous venons pour adorer Dieu.  Adorer Dieu, ça 
signifie “rendre hommage à Dieu; l’aimer avec passion”.  Nous venons parce que c’est lui 
qui nous convoque, qui nous appelle.  Notre grand Dieu, notre Roi, celui qui nous as créés, 
qui nous aime, qui prend soin de nous, qui nous sauve, nous demande de nous 
rassembler à chaque semaine pour lui rendre un culte, c’est-à-dire pour l’adorer tous 
ensemble.

On adore Dieu pour deux raisons:  pour ce qu’il est et pour ce qu’il fait.  Cherchez le 
Psaume 145.  Lisez-le bien et vous découvrirez quelques idées sur ce qu’il est et sur ce 
qu’il fait.  Écrivez-en quelques-unes:

Ce qu’il est:                                                                                          .

                                                                                         .

                                                                                         .

                                                                                         .

                                                                                         .

Ce qu’il fait:                                                                                          .

                                                                                         .

                                                                                         .

                                                                                         .

                                                                                         .
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D’où vient le culte?

Il y a très, très longtemps, Dieu a appelé un homme qui s’appelait Moïse pour qu’il 
conduise son peuple.  Un jour pendant qu’ils marchaient dans le désert, Dieu a demandé à 
Moïse de venir le rencontrer sur le Mont Sinaï.  C’est sur cette montagne qu’il lui a dit qu’il 
voulait faire une alliance avec le peuple d’Israël.  Une alliance, c’est un genre de pacte 
(d’entente solennelle) que deux personnes ou deux parties font, dans lequel les deux 
personnes ou les deux parties s’engagent à respecter ce qui a été conclu.

Dans l’Alliance de Dieu, c’est Dieu qui a décidé de faire une alliance avec Israël et 
c’est lui qui a décidé quels engagements devaient être respectés.  Il a dit  “Vous serez mon 
peuple et je serai votre Dieu”.  Ensuite, il a rappelé Moïse sur le mont Sinaï et il lui a donné 
les “Dix commandements”.  Ces dix commandements expliquent comment Dieu veut que 
nous vivions dans son alliance.  On peut dire que c’est là que l’Église a commencé à vivre 
avec des règles précises.

Ouvrez votre Bible en Exode 20:1-11.  Les Dix commandements sont tous là.  
Écrivez-les dans les espaces appropriés:

1.                                                                                                                                    .

2.                                                                                                                                    .

3.                                                                                                                                    .

4.                                                                                                                                    .

5.                                                                                                                                    .

6.                                                                                                                                    .

7.                                                                                                                                    .

8.                                                                                                                                    .

9.                                                                                                                                    .

10.                                                                                                                                    .

Quand Dieu a terminé d’expliquer les commandements à Moïse, il lui a dit de 
retourner vers les gens du peuple d’Israël qui étaient rassemblés en bas de la montagne 
pour leur expliquer l’Alliance et les commandements.

Si vous observez bien, vous remarquerez que les quatre premiers 
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commandements parlent de la manière dont nous devons agir envers Dieu et les six 
derniers de la manière dont nous devons agir envers les autres.

Les deux qui nous intéressent plus particulièrement pour notre sujet sont le premier 
et le quatrième.  Dans le premier, Dieu nous dit de ne pas adorer d’autres dieux que lui, et 
dans le quatrième Dieu nous dit de ne pas oublier de lui consacrer le jour du sabbat.

La tente de la rencontre

Au temps de Moïse, le peuple d’Israël était nomade, c’est-à-dire qu’ils n’avaient pas 
un lieu de résidence fixe.  Ils se déplaçaient constamment avec leurs troupeaux.  Il n’y avait 
pas de temple en ce temps-là, mais il y avait la tente de la rencontre, qu’on appelle aussi le 
tabernacle.  Dieu avait expliqué à Moïse comment il voulait que cette tente soit construite, 
tout ce que ça prenait pour le culte, comment choisir les prêtres et ce qu’ils devaient faire.  
C’est dans cette tente que le culte se déroulait.  C’est dans cette tente que la présence de 
Dieu se manifestait.  Les prêtres servaient d’intermédiaires entre Dieu et le peuple.  Les 
gens pouvaient voir que Dieu était présent par la fumée qui couvrait la tente de la rencontre 
pendant le jour et par le feu qui la couvrait pendant la nuit.  Quand la fumée s’élevait, c’était 
le signal de Dieu pour dire qu’il fallait se déplacer.  Dieu les guidait par cette fumée jusqu’au 
nouvel endroit où ils devaient installer leurs tentes.

Le temple

Plus tard, quand le pays que Dieu avait donné à Israël a été conquis (le pays de 
Canaan) et qu’une grande partie du peuple habitait maintenant dans les villes, Dieu a 
permis qu’on lui construise un temple permanent.  Le roi David avait voulu le faire, mais 
Dieu avait dit non.  Dieu voulait que ce soit une autre personne.  Savez-vous qui?  Ouvrez 
votre Bible en 1 Rois 6:1; vous y trouverez la réponse.  Inscrivez-la dans l’espace suivant:                                                          
.  

La venue de Jésus-Christ           

Depuis la venue de Jésus-Christ, de grandes choses ont changé.  Quand Jésus est 
mort sur la croix, le voile dans le temple s’est déchiré.  Ce voile cachait une partie du 
temple qui s’appelait le Saint des Saints.  C’était là que se trouvait l’arche de l’alliance qui 
contenait les tablettes sur lesquelles étaient écrits les Dix commandements.  C’était là que 
le grand-prêtre entrait dans la présence de Dieu.  Personne ne pouvait pénétrer dans cette 
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partie du temple, sauf le grand-prêtre, une fois par année, pour le pardon des péchés de 
tout le peuple.

Le voile s’est déchiré pour montrer que l’on n’avait plus besoin d’intermédiaires (les 
prêtres) entre Dieu et les hommes.  En mourant, Jésus-Christ a accompli le sacrifice parfait 
pour le pardon des péchés.  Par sa mort et sa résurrection, Jésus a donné un accès direct à 
Dieu à ceux et celles qui croient en lui.  C’est lui maintenant notre Grand-Prêtre.

Le Saint-Esprit vient maintenant habiter dans le coeur des croyants.  Ce sont eux 
qui sont maintenant le temple de Dieu; Dieu habite maintenant dans leurs coeurs.

L’Église après la venue de Jésus

Après la venue de Jésus-Christ, le peuple de Dieu était maintenant composé des 
gens qui croyaient en Jésus-Christ comme Seigneur et Sauveur et de leurs enfants.  Le 
peuple d’Israël (les Juifs) existait encore, mais ce n’était pas tous les Juifs qui croyaient en 
Jésus.  On a alors commencé à appeler “chrétiens” les Juifs qui croyaient en Jésus.  C’est 
là que l’Église chrétienne a commencé.  Au début, les apôtres et les disciples ont annoncé 
la Bonne Nouvelle de Jésus-Christ aux Juifs qui ne croyaient pas en Jésus.  Puis Dieu leur 
a fait comprendre que la Bonne Nouvelle était pour tout le monde, pas seulement pour les 
Juifs.

Ça fait environ deux mille ans que Jésus est venu et, depuis ce temps, l’Église a 
toujours continué d’exister et de se développer.  Nous faisons nous aussi partie de cette 
Église chrétienne.  Nous continuons, comme le peuple d’Israël et les premiers chrétiens, à 
respecter les commandements, entre autres en venant à la célébration du dimanche matin.  
Nous partageons la même foi que les premiers chrétiens et il en sera ainsi jusqu’à ce que 
Jésus revienne à la fin des temps.  Avant de monter au ciel, Jésus nous a fait une belle 
promesse, et Dieu tient toujours ses promesses!  Regardez la dernière partie du verset 20 
au chapitre 28 du livre de Matthieu; vous y trouverez cette promesse.  Inscrivez-la dans 
l’espace suivant:                                                             .
                                                                                                                                                           .
                                                                                                                                                           .
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Les éléments du culte

Peut-être vous demandez-vous ce que les gens faisaient quand ils allaient 
rencontrer Dieu dans la tente de la rencontre ou dans le temple, avant la venue de Jésus-
Christ.  Vous connaissez probablement déjà plusieurs éléments.  

Ils: - lisaient les Écritures (l’Ancien Testament)
- priaient
- offraient des sacrifices
- chantaient des psaumes, des hymnes, des cantiques
- apportaient leurs offrandes
- célébraient certaines fêtes spéciales

Ça ressemble à ce que nous faisons, n’est-ce pas?  Depuis la venue de Jésus, il y 
a eu des changements, mais plusieurs choses sont restés semblables.  Voyons 
premièrement deux grands changements qui se sont produits.  Tout d’abord, les sacrifices 
ne sont plus nécessaires parce que le sacrifice de Jésus-Christ est le sacrifice parfait qui a 
été offert une fois pour toutes.  Les sacrifices dans l’Ancien Testament préparaient au grand 
sacrifice de Jésus.  Deuxièmement, les prêtres ne sont plus nécessaires.  Nous n’avons 
plus besoin de l’intermédiaire des prêtres, car c’est Jésus lui-même qui est notre Grand-
Prêtre.  C’est par lui que nous pouvons nous approcher du Père avec confiance.

Les autres éléments mentionnés ont continué à faire partie du culte, et de nouveaux 
éléments se sont ajoutés.  La Bible nous explique ce que les premiers chrétiens faisaient 
quand ils se réunissaient.  Ouvrez votre Bible en Actes 2:41-47; on y retrouve plusieurs 
choses:

Ils - baptisaient
- écoutaient l’enseignement des apôtres
- vivaient dans la communion fraternelle
- prenaient part aux repas communs
- participaient aux prières
- partageaient ce qu’ils possédaient
- louaient Dieu

Dans d’autres textes, nous voyons aussi qu’ils:  
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- lisaient les Écritures  
- prenaient la Sainte Cène 
- apportaient leurs offrandes 
- chantaient des hymnes, des psaumes et des cantiques 
- célébraient certaines fêtes spéciales.

L’Église aujourd’hui continue à faire tout ça.  Dans une prochaine section, nous 
décrirons plus en détail les différentes parties du culte de notre Église.
 

Qui est appelé à rendre un culte?

D’après vous, qui est appelé à adorer Dieu, à lui rendre un culte?  Seulement les 
adultes?  Une partie des gens?  Tout le peuple, les enfants y compris?  Lisez-bien les 
textes suivants et soulignez en rouge la réponse dans chaque texte.

“On fit revenir Moïse et Aaron vers le Pharaon:  Allez, leur dit-il, servez 
l’Éternel, votre Dieu.  Quels sont ceux qui iront?  Moïse répondit:  Nous irons avec 
nos jeunes gens et nos vieillards, nous irons avec nos fils et nos filles, avec notre 
petit et notre gros bétail; car c’est pour nous une fête de l’Éternel.”  (Exode 10:8)

“Moïse leur donna cet ordre:  Au bout de sept ans, à l’époque de l’année de 
la remise, à la fête des huttes, quand tout Israël viendra se présenter devant l’Éternel 
ton Dieu, dans le lieu qu’il choisira, tu liras cette loi devant tout Israël, pour qu’ils 
l’entendent.  Tu rassembleras le peuple, les hommes, les femmes, les enfants et 
l’immigrant qui résidera avec toi, afin qu’ils l’entendent et qu’ils apprennent à craindre 
l’Éternel, votre Dieu, à observer et à mettre en pratique toutes les paroles de cette 
loi.  Et leurs fils qui ne la connaîtront pas l’entendront, et ils apprendront à craindre 
l’Éternel, votre Dieu, tout le temps que vous vivrez dans le territoire dont vous 
prendrez possession, après avoir passé le Jourdain.”  (Deutéronome 31:10-13)

“Josué proclama toutes les paroles de la loi, la bénédiction et la malédiction, 
selon tout ce qui est écrit dans le livre de la loi.  Il ne resta pas une seule parole de 
tout ce que Moïse avait prescrit que Josué ne proclama en présence de toute 
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l’assemblée d’Israël, ainsi que des femmes, des enfants et des étrangers qui 
marchaient au milieu d’eux.”  (Josué 8:34-35)

“Juda se rassembla pour chercher l’Éternel, et l’on vint de toutes les villes de 
Juda pour chercher l’Éternel.  Josaphat se tint debout au milieu de l’assemblée de 
Juda et de Jérusalem, dans la maison de l’Éternel, devant le nouveau parvis. (...)  
Tout Juda se tenait debout devant l’Éternel, avec même leurs petits enfants, leurs 
femmes et leurs fils...”  (2 Chroniques 20:4-5,13)

“Pendant qu’Esdras, pleurant et effondré devant la maison de Dieu, faisait 
cette prière et cette confession, une assemblée très nombreuse de gens d’Israël, 
hommes, femmes et enfants s’était réunie auprès de lui, et le peuple répandait 
d’abondantes larmes.”  (Esdras 10:1)

“Les gens offrirent ce jour-là de nombreux sacrifices et se livrèrent aux 
réjouissances, car Dieu leur avait donné un grand sujet de joie.  Les femmes et les 
enfants se réjouirent aussi, et l’on entendait de loin la joie de Jérusalem.”  (Néhémie 
12:43)

“Réunissez le peuple, formez une sainte assemblée!  Rassemblez les 
anciens, réunissez les enfants, même les nourrissons à la mamelle!  Que l’époux 
sorte de sa chambre et l’épouse de sa tente!...”  (Joël 2:16)

“Les principaux sacrificateurs et les scribes furent indignés à la vue des 
merveilles qu’il avait faites, et des enfants qui criaient dans le temple:  Hosanna au 
Fils de David.  Ils lui dirent:  Entends-tu ce qu’ils disent?  Oui, leur répondit Jésus.  
N’avez-vous jamais lu ces paroles:  Tu as tiré des louanges de la bouche des 
enfants et de ceux qui sont à la mamelle.”  (Matthieu 21:15-16)   

Comme vous avez pu le constater, les enfants aussi étaient présents pour adorer 
Dieu.  Dieu appelle son peuple à venir l’adorer, tout son peuple, et les enfants font aussi 
partie de son peuple.  Dieu veut qu’ils soient présents eux aussi.
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Description du culte

Essayons maintenant de comprendre un peu mieux ce qui se passe chaque 
dimanche pendant la célébration à l’Église.  Le culte se déroule sous la forme d’un dialogue 
entre Dieu et son peuple (c’est-à-dire nous).

Savez-vous ce qu’est un dialogue?  Cherchez dans le dictionnaire et écrivez votre 
réponse dans l’espace suivant:  Un dialogue, c’est                                                      .
                                                                                                                                                           .

                                                                                                                                                           .

Comme vous pouvez le constater, ça prend deux personnes (deux interlocuteurs) 
pour qu’il y ait un dialogue.  Un des interlocuteurs est Dieu lui-même; l’autre, c’est nous, son 
peuple.  Remarquez bien que, pendant le culte, nous nous adressons à Dieu tous 
ensemble, comme peuple, pas seulement comme plusieurs individus réunis dans un 
même lieu. 

Pour que la communication soit réussie, il faut respecter certaines conditions.  Il faut 
que pendant qu’un des interlocuteurs parle, l’autre écoute attentivement et activement, et 
vice-versa.  Il ne faut pas que les deux parlent en même temps.  Il faut aussi que celui qui 
s’exprime (qui parle) le fasse clairement.

Si vous observez bien le dimanche matin, vous avez sans doute remarqué qu’il y a 
différentes parties dans le culte et qu’il y a un certain ordre qui revient d’une fois à l’autre.  Si 
vous observez encore plus attentivement, vous verrez que tout au long du culte, il y a une 
alternance entre Dieu qui s’adresse à nous pendant que nous écoutons et nous qui parlons 
à Dieu pendant qu’il nous écoute à son tour.

L’ordre dans lequel apparaissent les différentes parties peut varier un peu d’un 
dimanche à l’autre ou d’une Église à l’autre, mais en général on les retrouve à peu près 
toutes au cours d’un culte régulier.
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Un schéma du culte

Voici maintenant un schéma du déroulement du culte le dimanche matin:

1. Convocation: Dieu convoque (appelle) son peuple pour qu’il se 
rassemble pour venir l’adorer.  (La personne qui dirige le 
culte lit un texte biblique approprié.)

2. Temps de louange: Le peuple répond à l’appel de Dieu en exprimant sa 
joie d’être en sa présence par des chants et des prières 
de louange et d’actions de grâce (remerciements).

3. Prière d’invocation: Le peuple (par la prière de la personne qui dirige le 
culte) demande à Dieu de bénir le culte, d’être éclairé par 
son Saint-Esprit.

4. Lecture de la Loi: La loi de Dieu (les commandements) est lue au peuple.

5. Confession des péchés: Le peuple répond à la lecture de la loi en reconnaissant 
humblement ses péchés, son incapacité de vivre 
comme Dieu le demande, et en se repentant.

6. Promesse de pardon: Par ses promesses dans sa Parole, Dieu nous assure 
de son pardon.

7. Chant: Le peuple répond à Dieu en exprimant ses regrets face 
à ses péchés, ainsi que sa joie et sa reconnaissance 
pour son pardon à travers un chant.

8. Offrande: Tel que Dieu le lui demande, le peuple offre à Dieu  ses 
dons (en argent), avec reconnaissance, pour tout ce que 
Dieu fait pour lui.

9. Histoire aux enfants: La Parole de Dieu est expliquée aux enfants par de 
courtes histoires.
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10. Baptême: C’est un sacrement.  Le pasteur verse de l’eau sur la 
tête de la personne qui se fait baptiser; il baptise la 
personne au nom du Père, du Fils et du Saint-Esprit.

11. Confession de foi: Le peuple exprime sa foi à Dieu.

12. Lecture de la Bible: La Parole de Dieu est lue au peuple.

13. Prédication: La Parole de Dieu est proclamée et expliquée au 
peuple.

14. Chant: Le peuple répond à la Parole de Dieu par un chant.

15. Sainte Cène: C’est un sacrement.  Ceux et celles qui ont fait 
profession de foi mangent du pain et boivent du vin 
pour rappeler la souffrance et la mort de Jésus.

16. Prières d’intercession
et de reconnaissance: Le peuple exprime à Dieu ses requêtes (ses 

demandes) et remercie le Seigneur pour toutes ses 
bontés.  C’est le moment où nous disons parfois le 
“Notre Père” ensemble.

17. Chant final: Le dernier chant à la fin du culte.

18. Bénédiction: À travers sa Parole (dite par le pasteur), Dieu bénit son 
peuple.
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Les sacrements

Avez-vous remarqué que, dans cette liste, il est question de deux sacrements.  Un 
sacrement, c’est un acte que Dieu veut que nous accomplissions et qui nous rappelle, de 
façon concrète, le salut qu’il nous donne.  C’est un signe visible qui nous assure que les 
promesses de Dieu sont vraies.  C’est Jésus-Christ qui nous a donné les sacrements.  Il 
nous les a donnés pour distinguer ses disciples des autres hommes, pour faire grandir leur 
confiance en lui et pour les fortifier.  

Les Églises réformées ont deux sacrements.  Nous les avons inscrits au numéro 10 
et au numéro 15.  Quels sont-ils?  Inscrivez vos réponses dans les espaces suivants:

- le                                                           . 

- et la                                                           .

Lors du baptême, on utilise l’image d’être lavé avec de l’eau pour montrer que nous 
sommes nettoyés de nos péchés par le sang de Jésus.  Vous ne verrez pas le sacrement 
du baptême à tous les dimanches, mais seulement quand c’est approprié. D’habitude ce 
sont les enfants qui viennent de naître et dont les parents sont croyants qui sont baptisés, 
mais parfois ce sont des enfants un peu plus vieux ou des adultes qui n’ont jamais été 
baptisés qui reçoivent ce sacrement.

Lors de la Sainte Cène, le pain qu’on mange représente le corps du Christ rompu 
pour nos péchés et le vin qu’on boit représente le sang du Christ répandu pour notre salut.  
Ceux et celles qui se repentent de leur péché, qui croient au Christ, qui veulent aimer leur 
prochain et qui l’ont dit publiquement (qui ont fait profession de foi) peuvent participer à la 
Sainte Cène.

La Sainte Cène a lieu régulièrement, mais le rythme peut varier d’une Église à 
l’autre.  Dans certaines Églises, on la célèbre à tous les dimanches, dans d’autres c’est aux 
deux semaines ou aux mois.  Il y a même certaines Églises qui ne la célèbrent que 
quelques fois par année. 
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Un exercice

Revenons maintenant à notre liste.  Nous vous suggérons un petit exercice.  Pour 
chaque section, essayez de trouver qui est celui qui parle et qui est celui qui écoute.  
Inscrivez les mots “Dieu” ou “peuple” aux endroits appropriés.  Faisons le premier 
ensemble comme exemple.  Pendant la convocation, c’est Dieu qui s’adresse à nous à 
travers sa Parole qui est lue par la personne qui préside le culte et c’est le peuple (nous) 
qui écoute.  Vous devez donc inscrire “Dieu” dans la colonne “PARLE” et “peuple” dans la 
colonne “ÉCOUTE”.
 

               PARLE       ÉCOUTE

1. Convocation:           Dieu                  Peuple        .

2. Temps de louange:                                                           .

3. Prière d’invocation:                                                           .

4. Lecture de la Loi:                                                           .

5. Confession des péchés:                                                           .

6. Promesse de pardon:                                                           .

7. Chant:                                                           .

8. Offrande:                                                           .

9. Histoire aux enfants:                                                           .

10. Baptême:                                                           .

11. Confession de foi:                                                           .

12. Lecture de la Bible:                                                           .

13. Prédication:                                                           .

14. Chant:                                                           .

15. Sainte Cène:                                                           .

16. Prières d’intercession
et de reconnaissance:                                                           .

17. Chant final:                                                           .

18. Bénédiction:                                                           .
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Motivation et attitudes

“Ne vous amassez pas de trésors sur la terre, 
où les vers et la rouille détruisent

et où les voleurs percent et dérobent, 
mais, amassez des trésors dans le ciel, 

où ni les vers ni la rouille ne détruisent, 
et où les voleurs ne percent ni ne dérobent.  

Car là où est ton trésor, là aussi sera ton coeur.”  
(Matthieu 6:19-21)

Les façons dont nous démontrons de l’amour

Comment peut-on montrer à quelqu’un qu’on l’aime?  Avez-vous des idées?  
Écrivez-en quelques-unes ici:                                                                                        .

                                                                                                                                    .

                                                                                                                                    .

                                                                                                                                    .

                                                                                                                                    .

On peut classer ce que l’on fait pour montrer à quelqu’un qu’on l’aime en deux 
catégories:

- On peut faire des choses de notre propre initiative, de plein gré.
- On peut faire quelque chose que la personne nous demande avec une bonne 

attitude, de bon coeur.

Donnons un exemple.  Vous vous levez un samedi matin et vous voyez que la 
salle familiale, ou le salon, est très en désordre.  Vous décidez de faire une surprise à vos 
parents en rangeant tout avant qu’ils se lèvent.  Vous vous mettez à l’ouvrage et, après 
quelques minutes, tout est rangé!  Vous avez démontré de l’amour envers vos parents de 
votre propre initiative, de votre plein gré.  Ils ne vous avaient rien demandé, mais vous 
l’aviez fait parce que vous les aimez.  Vous leur avez fait une sorte de cadeau.

Prenons un deuxième exemple.  Vos parents se lèvent un samedi matin et vous 
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disent:  “La salle familiale est toute à l’envers.  Pourrais-tu, s’il-te-plaît, aller la ranger?”  Vous 
répondez:  “D’accord, j’y vais tout de suite.”  Après quelques minutes, tout est rangé; 
mission accomplie!  Vous avez fait la même chose que dans le premier exemple, sauf que 
cette fois-ci, ça ne venait pas de vous, ce n’était pas votre idée.  Vous avez fait ce que vos 
parents vous ont demandé de bon coeur.  C’est une autre façon de leur démontrer votre 
amour.

Dieu nous demande de venir l’adorer à l’Église chaque semaine.  Il nous aime.  Il 
désire notre bonheur.  Il désire que nous lui obéissions.  Nous pouvons lui montrer notre 
amour de deux façons: de plein gré (de notre propre initiative) ou en lui obéissant de bon 
coeur.  Ici, c’est la deuxième façon qui s’applique, parce que Dieu nous demande quelque 
chose:  il nous demande de nous rassembler pour l’adorer.  Il ne nous laisse pas le choix.  Il 
ne nous dit pas:  “Si ça te tente, si le coeur t’en dit, si tu as le temps, si tu as le goût de me 
voir, j’aimerais que tu viennes”.  Dieu nous adresse une demande... pas pour nous écraser, 
pas pour nous tyranniser, mais parce qu’il nous aime.

Qu’est-ce que ça veut dire dans le concret?  Eh bien, ça veut dire que nous avons 
trois possibilités:

- Nous pouvons aller à l’Église de bon coeur, avec joie, parce que Dieu nous le 
demande, que nous savons qu’il nous aime, que nous l’aimons aussi et que nous 
voulons lui démontrer concrètement.  Certains dimanches, ce sera très facile, d’autres 
dimanches, ça nous demandera un peu plus d’efforts.

- Nous pouvons aller à l’Église à contre-coeur, parce qu’on y est obligé, en 
ronchonnant, de mauvaise humeur, en désirant être ailleurs.  Nous obéissons, mais 
dans une mauvaise attitude.  Ce n’est pas vraiment une démonstration d’amour.  
Mais le Saint-Esprit agira dans nos coeurs et changera nos attitudes si nous le lui 
demandons avec foi. 

- Nous pouvons décider de ne pas aller à l’Église.  C’est de la désobéissance.  C’est 
une forme de rébellion, de révolte.
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La clé du coffre à trésor

Prenez maintenant quelques minutes pour relire l’histoire du bon roi Perlor.  Essayez 
ensuite de répondre à la question suivante:  Qu’est-ce qui faisait que certaines personnes 
recevaient davantage de perles?  Écrivez votre réponse:

                                                                                                                                       .

                                                                                                                                       .

                                                                                                                                       .

                                                                                                                                       .

Comme vous voyez, les gens dans cette histoire avaient des attitudes très 
différentes.  Le roi offrait son trésor à tout le monde.  Mais ce n’est pas tout le monde qui 
possédait la clé du coffre.  D’une certaine façon, on peut dire qu’une bonne attitude était la 
clé du coffre à trésor.  Dieu a des trésors pour nous aussi.  Ce ne sont pas des richesses 
matérielles comme dans notre histoire, mais ce sont quand même de vraies richesses:  des 
trésors d’amour!  C’est dans la mesure où nous recevrons ce que Dieu nous donne et où 
nous le mettrons en pratique dans nos vies que nous découvrirons les trésors de Dieu.

Nos attitudes devant Dieu

Comment Dieu veut-il que nous nous présentions devant lui?  Avec quelle attitude?  
Cherchons ce que la Bible nous dit à ce sujet.  Trouvez les passages bibliques qui sont 
indiqués et complétez les textes dans les espaces (servez-vous de la Bible à la 
Colombe).  S’il y a des mots que vous ne comprenez pas, cherchez-les dans le 
dictionnaire ou bien discutez-en avec votre enseignant et vos parents.

- Avec amour: “                        , Israël!  L’Éternel, notre                   , l’Éternel est 
un.  Tu                                         l’Éternel ton Dieu de tout ton                            
, de toute ton                              et de toute ta                                  
.”  (Deutéronome 6:4-5)

- Avec crainte et
reconnaissance: “C’est pourquoi, puisque nous recevons un royaume 

inébranlable, ayons de la                                        , en rendant à 
Dieu un culte qui lui soit agréable, avec                       et avec                                
.”  (Hébreux 12:28)

- Avec joie: “Servez l’Éternel avec               , venez avec des acclamations 
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en sa présence.”  (Psaume 100:2)

- Avec un coeur 
plein de louange: “Entrez dans ses portes avec                                        , dans ses 

parvis avec la                            !  Célébrez-le, bénissez son                          
.”  (Psaume 100:4).

- Avec foi: “Or, sans la              , il est impossible de lui                       ; celui 
qui s’approche de Dieu doit                           qu’il existe et qu’il 
récompense ceux qui le cherchent.”  (Hébreux 11:6)

- Avec humilité: “Mais il donne une grâce supérieure, puisque l’Écriture dit:  ‘Dieu 
résiste aux                            , mais il fait                          aux                                    
.’ .”  (Jacques 4:6)

- Avec confiance: “Nous avons, par la foi en Jésus-Christ, la                     de nous 
approcher de Dieu avec                                .”  (Éphésiens 3:12)

- Avec un esprit 
de serviteur: “                                   ceux qui                                 ses préceptes, 

qui le cherchent de tout leur                    !”  (Psaume 119:2)

Vous pouvez ajouter vos propres idées si vous en avez d’autres:

- Avec                                                                                  .

- Avec                                                                                  .

- Avec                                                                                  .

- Avec                                                                                  .

- Avec                                                                                  .
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Une bonne attitude au culte

Mais qu’est-ce que ça veut dire “avoir une bonne attitude” pendant le culte?  Eh 
bien, ça veut dire participer activement et attentivement de tout notre être:  dans nos 
pensées, par nos paroles, par nos comportements.

Qu’est-ce-que ça veut dire concrètement?  

- Ça signifie tout d’abord s’approcher de Dieu avec reconnaissance, avec gratitude, 
avec un coeur rempli de “mercis”, parce qu’il nous a fait le plus grand cadeau 
imaginable:  par la mort et la résurrection de son Fils Jésus-Christ, il nous offre le 
pardon de nos péchés et la vie éternelle.  C’est ça qui devrait être notre plus grande 
motivation.

- Ça signifie arriver avec le désir d’apprendre, le désir de recevoir ce que Dieu a pour 
nous cette semaine, le désir de participer selon nos capacités.  Ces désirs, c’est le 
Saint-Esprit qui nous les donne.  Si vous n’avez pas ces désirs, vous pouvez 
commencer par prier Dieu qu’il change votre coeur.

- Ça signifie garder le silence et écouter quand quelqu’un parle, prie ou lit la Parole de 
Dieu. 

- Ça signifie chanter avec les autres. 

- Ça signifie se lever ou s’asseoir quand c’est le temps. 

- Ça signifie prier dans votre coeur ou à voix haute si vous avez quelque chose à dire 
à Dieu au moment de la prière. 

- Ça signifie essayer de comprendre ce qui se passe ou ce qui se dit. 

- Ça signifie poser des questions à vos parents ou à d’autres après le culte si vous 
voulez des explications sur quelque chose que vous n’avez pas compris.

- Ça signifie être patient et attentif pendant la prédication.  C’est normal de ne pas tout 
comprendre; vous êtes en train de grandir, vous n’êtes pas encore adulte, mais ça 
viendra.  Donnez-vous un but:  essayez de retenir au moins une chose de la 
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prédication.  Quand vous pourrez en retenir une, essayez d’en retenir deux, puis 
trois, et ainsi de suite.  Vous verrez que ça deviendra de plus en plus intéressant.  
Ne vous découragez pas si un dimanche ça fonctionne moins bien; il y a des sujets 
qui sont plus difficiles que d’autres.

Si vous avez d’autres idées.  Ajoutez-les ici:
                                                                                                                                .

                                                                                                                                .

                                                                                                                                .

                                                                                                                                .

Être sincère devant Dieu 

Est-ce que tout cela signifie qu’à chaque dimanche vous aurez toujours un sourire 
fendu jusqu’aux oreilles?  Mais non!  Dieu désire qu’on s’approche de lui avec sincérité, en 
toute confiance.  Il y a des jours où ça va bien; il y a de la joie dans notre coeur et sur notre 
visage aussi!  Mais il y a aussi des jours plus difficiles:  des jours où nous avons de la 
peine, des jours où nous souffrons, des jours où nous sommes malades, des jours où nous 
sommes fâchés.  Dieu connaît notre coeur; Il voit tout cela.  Il ne nous demande pas de faire 
semblant que tout va bien tout le temps.  Mais il nous demande quand même de venir 
vers lui avec joie.  Il est celui qui peut nous comprendre, nous consoler, nous encourager, 
nous soutenir mieux que n’importe qui.  Il est aussi celui qui peut nous corriger et nous 
montrer comment bien faire quand nous avons tort.

Prenons une exemple.  Disons que vous jouez au basket-ball avec des amis, dans 
l’entrée d’auto.  Vous vous excitez un peu et ça finit par une bousculade.  Vous tombez sur 
l’asphalte, vous vous écorchez les mains et les genoux et vous vous foulez un poignet.  
Ça saigne et ça fait mal.  Vous criez, peut-être même que vous pleurez, parce que vous 
souffrez et aussi parce que vous êtes en colère contre votre ami qui vous a bousculé.  Vos 
parents sortent et viennent vers vous.  Qu’est-ce que vous faites?  Les repoussez-vous 
brusquement en leur disant que vous ne voulez pas les voir?  Non, vous allez vers eux, 
vous leur expliquez ce qui s’est passé et vous les laissez vous soigner, vous apaiser et 
vous consoler si nécessaire.  Vous avez mal et vous êtes en colère, mais vous êtes 
content ou contente que vos parents soient là pour prendre soin de vous.   C’est comme 
ça avec Dieu aussi.  Nous devrions être heureux d’aller vers lui même quand ça va mal. 
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Réfléchissons

Revenons une dernière fois à notre histoire.  Réfléchissez aux questions suivantes, 
puis discutez-en avec votre enseignant et vos parents.

-  Que pensez-vous des différentes familles présentées dans l’histoire?  
-  À quelle famille désirez-vous ressembler?  Pourquoi?

Voici maintenant une dernière question pour votre réflexion.  Trouvez le plus d’idées 
possible, puis partagez vos réponses avec vos parents, vos frères et soeurs, votre 
enseignant, vos ami(e)s, les membres de l’Église, votre pasteur.

- Qu’est-ce qui pourrait vous aider, vous encourager à développer de bonnes 
attitudes, à participer activement au culte selon vos capacités? 
                                                                                                                                .

                                                                                                                                .

                                                                                                                                .

                                                                                                                                .

                                                                                                                                .

                                                                                                                                .

N’oubliez pas qu’une des meilleures façons d’avoir une bonne motivation pour venir 
au culte et de développer de bonnes attitudes, c’est de commencer par prier Dieu que, par 
son Saint-Esprit, il vous donne le désir de participer activement et dans la joie à son culte.  
N’oubliez pas ce que nous avons dit au début.  Depuis la venue de Jésus, nous sommes 
maintenant le temple de Dieu.  Le Saint-Esprit habite dans le coeur des croyants.  Alors, 
c’est par là que tout commence.

Et maintenant, à vous de passer à l’action!  Bonne chasse au trésor!

* * * * * * * * *

Rois de la terre et tous les peuples, princes et tous les juges de la terre,
Jeunes hommes et jeunes filles, vieillards et enfants!

Qu’ils louent le nom de l’Éternel!
(Psaume 148:11-13a)
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